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Ray McGovern travaille avec Tell the Word, une maison d'édition de l'Église œcuménique du Sauveur dans le centre-ville
de Washington. Il est co-créateur de Veteran Intelligence Professionals for Sanity (VIPS).

Une grande chaîne de télévision allemande a diffusé une interview du rapporteur de l'ONU sur la torture qui
révèle que l'accusation suédoise de "viol" contre Julian Assange a été inventée .

La vérité est devenue un crime

Ray McGovern a réussi à percer le mystère pour ceux qui n'arrivent pas à comprendre comment un éditeur s'est retrouvé
dans une prison de haute sécurité à Londres avec un aller simple pour une extradition vers un tribunal américain et le
reste de sa vie derrière les barreaux.

L'une des principales chaînes de télévision allemandes (ZDF) a diffusé mercredi soir, à une heure de grande écoute,
deux reportages dénonçant le fait que les autorités suédoises avaient "fabriqué" l'histoire de Julian Assange en faisant un
violeur.

Jusqu'à hier soir, la plupart des Allemands, ainsi que d'autres consommateurs de "grands médias" en Europe, n'avaient
pas la moindre idée de la supercherie qui enfermait Assange dans une toile d'araignée sans doute conçue par les États-
Unis et tissée par des complices dans des États vassaux comme la Suède, la Grande-Bretagne et, finalement, l'Équateur.

La ZDF a ouvert une brèche dans la toile en interrogeant Nils Melzer, rapporteur de l'ONU, sur la torture, . Un reportage
de la  ZDF intitulé  "Heute  Sendung"  (en  allemand)[  l'émission  du  jour  NdT]  est  particulièrement  révélateur  dans  le
passage depuis 13:00 jusqu'à 15:30 . Quant au second passage, il s'agit du "Heute Journal" [ le journal du jour NdT] de la
ZDF (de la minute 25:49 jusqu'à 30:19.)

Les deux programmes de la ZDF montrent Melzer au cours d'une interview, avec pratiquement aucune interruption ni
commentaire, laissant ses conclusions parler d'elles-mêmes quant à la façon dont les allégations contre Assange ont été
"fabriquées" et manipulées pour le garder prisonnier.

L'allégation la plus particulièrement calomnieuse qui a conduit beaucoup de gens, y compris dans les premiers temps
Melzer lui même, à croire qu'Assange était un violeur - une technique de diffamation bien connue et utilisée dans le cadre
des actions secrètes -  a été particulièrement efficace. Les Suédois ne l'ont jamais formellement accusé de viol  -  ni
d'ailleurs d'aucun crime. La ZDF a présenté certains des documents que Melzer a découverts et qui montrent que les

https://consortiumnews.com/2020/02/06/ray-mcgovern-german-tv-exposes-the-lies-that-entrapped-julian-assange/


accusations sexuelles étaient tout aussi "fabriquées" que les preuves d'armes de destruction massives avant l'attaque sur
l'Irak.

Auparavant, Melzer avait admis avoir été tellement induit en erreur par les portaits médias d'Assange qu'il était au départ
réticent à enquêter sur l'affaire Assange. Voici ce que Melzer a écrit le 26 juin l'année dernière, dans un article d'opinion
marquant la Journée internationale pour le soutien aux victimes de la torture.

Aucun grand média ne l'imprimerait ou ne le diffuserait. Medium.com l'a publié sous le titre "Demasquer la Torture de
Julian Assange".

Si vous dites la vérité, vous serez détruit

Extraits : "Mais il est évident que je me suis retrouvé à argumenter, Assange doit être un narcissique égoïste,  se
déplaçant en skateboard dans l'ambassade équatorienne et étalant des excréments sur les murs ? Eh bien,  tout ce
que j'ai entendu de la part du personnel de l'ambassade, c'est que les inévitables désagréments de son hébergement
dans leurs bureaux ont été traités dans un respect mutuel et avec considération.

La situation n'a changé qu'après l'élection du président Moreno, lorsqu'on a soudain donné au personnel  l'ordre de
lancer des calomnies contre Assange, ce qui n'a pas été fait, et qui a conduit à  son  remplacement.  Le  président  a
même pris sur lui de répandre des ragots partout dans le monde et de priver personnellement Assange de son droit
d'asile et de sa citoyenneté sans aucune procédure légale. 

Finalement, j'ai compris que j'avais été aveuglé par la propagande et qu'Assange avait été  systématiquement
calomnié pour détourner l'attention des crimes qu'il avait révélés". (C'est nous qui soulignons).

Melzer a terminé son article d'opinion par ce sombre avertissement :"... Il ne s'agit pas seulement de protéger Assange,
mais aussi d'empêcher un précédent susceptible de sceller le sort de la démocratie occidentale. Pour une fois, dire la
vérité est devenu un crime, et alors que les puissants jouissent de l'impunité, il sera trop tard pour corriger le
tir. Nous aurons abandonné notre voix à la censure et notre destin à une tyrannie sans  limite".  (C'est  nous  qui
soulignons).

Les inlassables démarches de Melzer pour dénoncer ce qu' Assange a vécu, y compris la "torture psychologique", n'ont
rencontré qu'un modeste succès dans les jours qui ont précédé la diffusion des reportages de la ZDF allemande.



 L'article dont voici le lien est de loin la meilleure interview de Melzer consacrée à Assange.

N’extradez pas Assange

L'opposition à l'extradition d'Assange vers les États-Unis se généralise. La semaine dernière, l'Assemblée parlementaire
du Conseil de l'Europe (APCE) a appelé à sa libération immédiate , mettant ainsi fin à des années de silence de la part
de ces institutions européennes.

Il n'en reste pas moins qu'il est difficile d'inciter les Britanniques à revenir 800 ans en arrière pour se souvenir du courage
des nobles qui ont arraché au roi Jean la Magna Carta. [La charte dit à peu près ceci :“Aucun homme libre ne sera saisi,
ni emprisonné ni dépossédé de ses biens, déclaré hors-la-loi, exilé ou exécuté, de quelque manière que ce soit. Nous ne
le condamnerons pas non plus à l’emprisonnement sans un jugement légal de ses pairs, conforme aux lois du pays.[…] A
personne nous ne vendrons, refuserons ni retarderons les droits à la justice.” NdT]


